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Qui ? Où ? Avec quels moyens et avec combien de lits disponibles ?
En quoi le ROR est-il utile aux professionnels de santé et pourquoi il
est important de le mettre à jour

 

Christelle Marceline et Laëtitia Rattier

Le GCS Guyasis aide les établissements de santé et du médico-social à mettre à jour le

https://eye.newsletter.ars.sante.fr/m2?r=wAXNBEG4NWE4YmVkNTBiODViNTM1MGVmMWNkMTE3xBAHedDd6X9NS_
https://forms.sbc29.com/5a8bed50b85b5350ef1cd117/t13M7zUZQi2XMq5E3DdnhQ/0WQoeDwjRXqJblCpKbLDzA/form.html


répertoire opérationnel des ressources. Cette référentiel de données, réservé aux
professionnels de santé, centralise la description de l’offre de santé sur le territoire. Il
alimente également de façon automatisée des services numériques tels Via Trajectoire,
Pépites ou le site internet grand public santé.fr. Dans le secteur libéral, les médecins
généralistes et les masseurs-kinésithérapeutes, puis les infirmiers dans un second temps,
seront invités à mettre à jour leurs informations.

 

 
Savoir si telle unité existe à l’hôpital de Cayenne, qui est le chef de service, éventuellement ses
collègues, le matériel dont il dispose et, au jour le jour, le nombre de lits disponibles. Ces
informations, les professionnels de santé peuvent les retrouver dans le ROR : le répertoire
opérationnel des ressources. Le GCS Guyasis accompagne actuellement les établissements de
santé et du médico-social dans la mise à jour de leurs informations.
 
« Nous nous rendons dans les structures pour voir si leurs informations sont à jour. Comme il y a
beaucoup de roulement parmi les professionnels, nous vérifions si ceux qui sont mentionnés sont
toujours là », expliquent Christelle Marceline, chef de projets e-santé, et Laëtitia Rattier, chargée
d’appui aux projets e-santé au GCS Guyasis. Dans les hôpitaux de Cayenne (CHC) et Saint-
Laurent du Maroni (Chog), elles échangent directement avec les référents ROR, les forment si
besoin. « A Kourou, qui est plus petit, il est moins difficile d’avoir les informations à jour,
constatent-elles. Dans les établissements de santé privés, les informations sont inégales. Le plus
difficile est d’être à jour sur la liste des professionnels qui exercent et des unités qui sont
ouvertes. »

 
Une mise à jour des lits disponibles plusieurs fois par jour

 

 
Outre ces éléments, les établissements peuvent renseigner le matériel à disposition, les fonctions
des professionnels de santé, leur rôle dans l’unité, les contacts téléphoniques ou les adresses
électroniques, les prises en charge spécifiques qui sont proposées. Dans les établissements de
santé, une ligne concerne également les lits : combien sont installés, combien sont fermés,
combien sont disponibles pour des hommes ou pour des femmes. « C’est un module que les
établissements ont l’obligation de mettre à jour plusieurs fois par jour », rappelle Laëtitia Rattier.



Les professionnels qui consultent ces informations voient également à quelle date elles ont été
mises à jour et donc leur degré de fiabilité.
 
A la demande de l’ARS, le GCS Guyasis a également créé une page avec les informations sur les
services et unités ayant un lien avec la cancérologie. Cette solution a émergé dès les premières
discussions sur la feuille de route cancer : « Les professionnels nous demandaient de connaître
ce qui existe sur le territoire, relate Christelle Marceline. Actuellement, ils ne savent pas forcément
vers qui orienter leurs patients. »
 
Dans le secteur médico-social, Christelle Marceline et Laëtitia Rattier reconnaissent qu’il peut être
difficile de suivre les créations d’unités. « Des chefs de service changent. Nous les formons, nous
les sensibilisons à l’importance de renseigner le ROR. Beaucoup de logiciels s’appuient sur les
informations du ROR et sont donc potentiellement faux si celles-ci ne sont pas juste. »
 
Des outils connectés au ROR
 
Plusieurs outils numériques avec lesquels travaillent les professionnels de santé guyanais sont en
effet automatiquement alimentés par les informations du ROR. C’est le cas de Pépites, l’outil de
gestion des parcours de soins, et notamment de Globule, l’outil spécifique aux patients
diabétiques. C’est le cas également de Via Trajectoire, qui sert à l’orientation des personnes
handicapées. Et du site santé.fr, sur lequel le grand public peut trouver des informations sur les
professionnels de santé de son secteur. « Plus il y aura d’outils connectés au ROR et plus il sera
essentiel que les professionnels mettent à jour leurs informations. » A terme, le ROR, qui est
régional, sera connecté à ceux des autres régions pour constituer un répertoire national.
 
Dans les prochains mois, le GCS Guyasis va se rapprocher des professionnels de santé libéraux
et de leurs URPS, pour les inciter à mettre à jour leurs informations. La première vague
concernera les médecins généralistes et les masseurs-kinésithérapeutes. Les infirmiers feront
l’objet d’une deuxième vague, avant les autres professionnels de la ville. Certaines informations
seront automatiquement fournies à partir du RPPS, le répertoire partagé des professionnels de
santé. « Attention, toutefois, met en garde Christelle Marceline : un médecin qui est inscrit à
l’Ordre en Guyane mais qui n’exerce plus ici sera toujours inscrit sur le ROR de Guyane. On
entend souvent dire : On ne sait pas qui travaille où et qui fait quoi ! Mais nous avons parfois du
mal à mettre nous-mêmes à jour les informations qui nous concernent ! »

 
 

Comment avoir accès au ROR
 

Le répertoire opérationnel des ressources est une base de données réservé aux professionnels
de santé. Il est possible d’y accéder, avec son numéro RPPS, depuis le portail d’applications en
e-santé du GCS Guyasis. Ceux qui n’ont pas encore d’accès au ROR peuvent demander la
création de leur compte au GCS Guyasis, notamment auprès de Laëtitia Rattier, chargée d’appui
aux projets e-santé, par mail à lrattier@gcsguyasis.fr ou par téléphone au 0694 96 26 74. Outre
consulter le ROR, il est également possible d’y mettre à jour ses propres informations.

 

https://prod.esante-guyane.fr/AutoConnectSSO/Connexion.aspx
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♦ Le CHK ouvre un HDJ de diabétologie
 

Pour de nombreux patients diabétiques de la ville spatiale, finis les
pénibles allers-retours jusqu’à l’hôpital de Cayenne. Depuis quinze
jours, certains d’entre eux sont suivis en hôpital de jour (HDJ),
directement au centre hospitalier de Kourou (CHK). Ce projet a été
monté par le service de diabétologie-endocrinologie de Cayenne. Le Dr
Nadia Sabbah, cheffe du service, y a positionné un de ses praticiens,
le Dr Jean-François Lienne, titulaire d’un DU de diabétologie et d’un
DU de médecine de l’obésité. Il est accompagné d’une infirmière
d’éducation thérapeutique.

 
Ouvert de 8 heures à 16 heures, l’HDJ de diabétologie accueille :

Tout type de patient les lundi et mardi ;
Diabète gestationnel le mercredi ;
Le jeudi est consacré aux consultations ;
Le vendredi alterne entre la prise en charge de l’obésité et la venue d’endocrinologues du CHC
à partir du mois d’octobre.

 
« Pour l’instant, nous irons une fois par mois pour l’endocrinologie. Si besoin, ce sera deux fois
par mois, précise le Dr Sabbah. Les plannings sont déjà complets. Cela rend un vrai service aux
patients, qui devaient venir jusqu’à Cayenne. »

 

 
♦ En route pour le bloc opératoire !

 
A l’hôpital de Cayenne, c’est dans une rutilante voiturette que les enfants peuvent désormais se
rendre au bloc opératoire. Elle a été acquise par l’association Les P’tits Doudous, qui regroupe
des personnels du bloc opératoire, avec l’aide du groupe Océanic. « L’objectif est de réduire leur
stress avant l’opération chirurgicale et de leur laisser un bon souvenir », explique Marie-Laure
Pailhes, infirmière de bloc opératoire (Ibode) et présidente de l’association. Ses collègues
confirment que depuis avril que la voiture est utilisée, elles constatent que « les enfants sont plus
détendus et acceptent mieux l’intervention ». Avant cette voiture, grâce aux manifestations qu’elle
organise, l’association a déjà acquis des tablettes pour les enfants. Prochain projet : des casques
de réalité virtuelle et une décoration du bloc plus accueillante pour les enfants.

 



 
♦ Un portique aux urgences du CHC

 
Au début du mois, des urgentistes témoignaient de leur difficulté à
exercer leur métier, dans le contexte d’augmentation des violences ces
derniers mois. « Ce qui se passe dans la rue, on le vit aussi aux
urgences », soulignait le Pr Jean Pujo, chef des Urgences – Samu de
l’hôpital de Cayenne (CHC). « Dès qu’il y a une plaie par arme à feu, il
y a des attroupements de 30, 40 personnes devant l’hôpital. Elles
attendent là où arrivent les sapeurs-pompiers. Il y a la famille, mais au
milieu, il peut y avoir n’importe qui », témoignait le Dr Alexis Fremery
(Urgences – Samu, CHC), dans la Lettre pro du 9 septembre. Parfois,
les agressions ont lieu jusqu’à l’intérieur de l’établissement.
 

Le sujet des violences aux urgences a été évoqué lors d’un comité de pilotage du CHC, mi-
septembre. Pour protéger ses agents, l’établissement a fait installer un portique de sécurité au
service d’accueil des urgences. Il a été mis en fonctionnement lundi. « La mise en place de cet
outil, qui sert à contrôler tout patient, visiteur ou usager, entre dans le cadre d’un renforcement
général des mesures de sécurité au sein des urgences, explique la direction. Les actes d’incivilité
se sont multipliés, ces derniers temps, dans ce service qui constitue l’une des principales portes
d’entrée de notre établissement. Cette installation s’accompagne d’une campagne d’information et
de dissuasion envers les personnes extérieures à l’établissement. »

 
♦ Semaines de la santé mentale du 10 au 29 octobre

 
Un colloque, un séminaire, des ateliers, des formations…
 
Plusieurs manifestations sont organisées dans l’Agglomération cayennaise,
lors des Semaines de la santé mentale, qui se déroulent du 10 au 29
octobre. Retrouvez le programme complet sur le site internet de la
communauté d'agglomération du Centre littoral.

 

https://eye.newsletter.ars.sante.fr/m2?r=
https://www.cacl-guyane.fr/evenement/semaine-dinformation-sur-la-sante-mentale-sism/


♦ N’oubliez pas les nouvelles rubriques de la Lettre pro !
 

Depuis mardi, la Lettre pro vous propose quatre nouvelles
rubriques :
 

Des offres d’emploi pour les professionnels de la santé et du médico-social ;
Un agenda des rendez-vous en santé ;
« Ils bougent » pour faire connaître les arrivées, nominations… des professionnels de la santé
et du médico-social ;
« Le Nez dans le PRS » pour vous aider à comprendre les enjeux du Projet régional de santé,
actualisé en début d’année et qui constitue la feuille de route en matière d’accès aux soins et
de parcours de soins, en Guyane, jusqu’en 2028.

 
N’hésitez pas à alimenter les trois premières en envoyant vos informations à pierre-
yves.carlier@ars.sante.fr.

 
 

Corinne Chong-Sit, conseillère technique et pédagogique à l’ARS,
prend sa retraite. A ce poste depuis 2019, elle suivait notamment
l’organisation de la formation des élèves infirmiers et des autres
professions paramédicales en Guyane. C’est ainsi qu’ont été créées,
ces trois dernières années, les formations de préparateurs en
pharmacie hospitalière, de manipulateurs en électroradiologie
médicale, de techniciens de laboratoire et prochainement
d’ambulanciers. Auparavant, après un bref passage comme infirmière
à la clinique Hibiscus de Cayenne, après avoir obtenu son diplôme
d’infirmière, elle a effectué l’essentiel de sa carrière au centre

hospitalier de Cayenne, d’abord à Saint-Denis, puis sur le site actuel, où elle a été directrice des
soins de 2001 à 2019. Elle a été fait chevalier de la Légion d’honneur en 2018. Hier, lors d’une
réception en son honneur, Clara de Bort, directrice générale de l’ARS, a vanté une femme
« toujours extrêmement active au profit des patients et au profit de votre profession infirmière, qui
s’est beaucoup développée en France et en Guyane, grâce à des personnes comme vous ». A
l’ARS, elle a été la première à occuper le poste de conseillère technique et pédagogique. Son
successeur est en cours de recrutement.

 
Faites connaître les mouvements de vos dirigeants et soignants dans la rubrique « Ils
bougent » de la Lettre pro en écrivant àpierre-yves.carlier@ars.sante.fr

 
Le Projet régional de santé (PRS) constitue la feuille de route en
matière d’accès aux soins et de parcours de soins, en Guyane,
jusqu’en 2028. Elaboré en 2018, il a été profondément modifié du
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fait de la crise Covid, de la création du GHT, du développement du
numérique en santé et, désormais, du projet de CHU de Guyane.
Une version révisée a été publiée en 2022. Parce qu’il liste les
projets de développement majeurs pour la santé en Guyane, parce
qu’il précise, pour certaines spécialités, les autorisations qui
pourront être accordées, nous vous proposons, filière par filière, de
découvrir ou redécouvrir son contenu. Pour les activités soumises à

autorisation, un tableau précise les autorisations accordées dans le cadre du PRS 1 (2011-2015),
les projets initiaux du PRS 2 (2018-2028) et les projets de la version révisée (PRS 2 actualisé).
Cette révision propose des autorisations en coupant la Guyane en deux : la zone 1 comprend
Cayenne, Matoury et Rémire-Montjoly ; la zone 2, le reste du territoire.

 
Dermatologie : favoriser l'implantation de professionnels et développer la télé-expertise
 
L’offre de dermatologie en Guyane est actuellement centrée sur le service de dermatologie du
centre Hospitalier de Cayenne. Il s’agit d’un service universitaire dont le rôle est historiquement
central dans la recherche médicale guyanaise et dont l’expertise sur certaines thématiques est
internationalement reconnue. L’offre de soins en dermatologie est complétée par trois à quatre
dermatologues libéraux sur l’Île-de-Cayenne. Il apparaît qu’il est nécessaire d’adapter le système
pour le rendre compatible aux enjeux de demain, à savoir :

Renforcer l’offre de soins en dermatologie en favorisant l’implantation de dermatologues
libéraux sur l’ensemble du territoire, notamment dans l’Ouest ;
Renforcer la dermatologie en s'appuyant sur la présence de spécialistes (en ville comme à
l’hôpital) mais également des structures de biologies médicales ;
Faire monter en puissance technique la télé-expertise guyanaise, permettant notamment de
valoriser les compétences des spécialistes guyanais et de rendre les connexions plus
accessibles dans les sites isolés ;
Renforcer le plateau technique dermatologique pour couvrir l’ensemble des soins demandés
par la population et non disponibles en Guyane (lasers...), sur un principe de
partage/mutualisation au sein du GHT et avec les dermatologues libéraux ;
Renforcer la coordination ville-hôpital.

 
Au titre du Plan Guyane Santé 2025 et dans le cadre du CHRU, les perspectives et orientations
pour la filière dermatologie sont :

Exploiter les acquis universitaires importants du service de dermatologie du CHC et
l’accompagner dans le développement des capacités de recherche et d’enseignement dans le
cadre du CHRU, notamment à travers le financement d’études interventionnelles ;
Augmenter les capacités de missions délocalisées dans les CDPS ;
Augmenter les capacités techniques de la télé-expertise dermatologique ;
Améliorer l’offre d’équipements dermatologiques au sein du GHT ;
Coordonner et encourager des actions de santé publique spécifiquement dédiées au contrôle
des maladies tropicales négligées ;
Soutenir la croissance de la démographie médicale pour la dermatologie dans l’Ouest
guyanais.

 
Dans la rubrique Le nez dans le PRS  de mardi : santé publique



 
En France, le taux de recours à l’interruption volontaire de grossesse est resté stable, l’an
dernier, avec en moyenne 14,9 IVG pour 1 000 femmes de 15 à 49 ans dans l’Hexagone et
29,5 ‰ en Outre-mer, selon une étude de la Drees publiée cette semaine. Le recours à l’IVG
poursuit sa baisse chez les plus jeunes. En Guyane, 3 259 IVG ont été réalisées l’an dernier.
Avec 41,2 IVG pour 1 000 femmes de 15 à 49 ans, le territoire est celui où les femmes y ont
le plus recours, après la Guadeloupe (47,2 ‰). La Guyane est, de loin, le territoire où le plus
d’IVG sont pratiquées sur des mineures, avec 18,3 interruptions volontaires de grossesse
pour 1 000 femmes de 15 à 17 ans. Dans la Lettre pro du 3 juin, Stéphanie Bernard soulignait
que le recours était en hausse chez nous. La coordinatrice du réseau Périnat faisait
également le point sur les évolutions législatives sur ce sujet.

 

 
Utile pour votre exercice

 
► Plusieurs cas de diphtérie en France, dont un en Guyane

 
« Plusieurs pays européens (Autriche, Allemagne, Italie, Suisse) rapportent depuis le début de
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l’année 2022 et plus particulièrement au cours des grandes vacances, une augmentation de cas
de diphtérie à Corynebacterium diphtheriae chez des personnes migrantes et réfugiées, signale la
direction générale de la santé. En France, on observe également une augmentation des cas de
diphtérie, signalés en France métropolitaine (11 cas), à Mayotte (13 cas), à La Réunion (4 cas) et
en Guyane (1 cas). »
 
Dans l’Hexagone, 17 cas avaient été signalés ces cinq dernières années ; 11 l’ont déjà été en
2022. Ces cas concernent principalement des personnes migrantes (6), mais également des
voyageurs (4). Il est retrouvé un lien avec les pays suivants : Afghanistan (4), Tunisie (2), Sénégal
(1), Thaïlande (1), Mali (2). La majorité des cas sont des formes cutanées, un seul cas signalé est
une forme ORL. Pour 2 cas il y a notion d’une vaccination antérieure (dernière dose il y a moins
de 10 ans).
 
La diphtérie à Corynebacterium diphtheriae est une infection bactérienne hautement contagieuse
qui se transmet d’homme à homme dont la durée d’incubation est courte, inférieure à 7 jours (de 2
à 5 jours). La transmission est soit directe par gouttelettes, soit indirecte à partir d’objets souillés
(rare) ou de lésions cutanées non traitées. La transmission de C. diphtheriae se fait à partir de
sujets malades mais aussi de porteurs sains (portage possible durant plusieurs semaines ou
mois).
 
Les manifestations cliniques de la diphtérie sont de 2 formes :

1. Forme ORL : il s’agit le plus souvent d’une angine, qui peut se compliquer d’atteintes
cardiaques ou neurologiques liées à la toxine et entraîner le décès ;
2. Forme cutanée : la diphtérie cutanée se repère par la présence de fausses membranes sur
une plaie ou une ulcération cutanée préexistante. Cette forme clinique est moins sévère.

 
La vaccination contre la diphtérie est le moyen le plus efficace d’éviter la maladie et la
transmission de la bactérie. La survenue de cas chez des personnes vaccinées reste rare. La
Haute Autorité de santé a publié des recommandations pour la vaccination des personnes
dont le statut vaccinal est incomplet ou inconnu, en population général et chez les
migrants primo-arrivants.
 
Les professionnels de santé et les professionnels prenant en charge des personnes migrantes ou
des voyageurs doivent être invités à vérifier et à mettre à jour si nécessaire leur vaccination contre
la diphtérie. Une vigilance particulière doit être apportée aux personnes revenant notamment
d’Asie, d’Afrique, du Moyen –Orient, du Pacifique Sud ou d’Europe de l’Est.
 
Pour rappel, le schéma vaccinal contre la Diphtérie-Tétanos-Poliomyélite (DTP) comprend 3
doses chez le nourrisson, suivi de deux rappels chez l’enfant et des rappels à l’âge adulte à 25,
45, 65 ans, puis tous les 10 ans après 65 ans. La vaccination contre le DTP est obligatoire pour
les professionnels de santé (personnels visés par l’article L.3111-4 du Code de la sante publique).
 
Retrouvez :

Le formulaire de déclaration obligatoire de la maladie à l’ARS
La fiche du Coreb sur le repérage et la prise en charge de la diphtérie
Les livrets de santé bilingues disponibles en 17 langues (dont anglais, mandarin, créole
haïtien, espagnol, portugais)
Le calendrier vaccinal 2022 en anglais, arabe, espagnol, mandarin et turc

 

https://www.has-sante.fr/jcms/c_2867210/fr/rattrapage-vaccinal-en-situation-de-statut-vaccinal-incomplet-inconnu-ou-incompletement-connu-en-population-generale-et-chez-les-migrants-primo-arrivants
https://entreprendre.service-public.fr/vosdroits/R17762
https://www.coreb.infectiologie.com/fr/alertes-infos/vigilance-diphterie_-n.html
https://www.santepubliquefrance.fr/revues/les-livrets-de-sante-bilingues-outils-de-liaison-entre-migrants-et-professionnels-de-la-sante-ou-du-social
https://professionnels.vaccination-info-service.fr/Ressources


Utile pour vos patients
 

► Une campagne pour faire bouger les ados
 

Vos patients tentent de faire bouger leurs ados, qui préfèrent
rester sur leur téléphone ? Santé publique France lance une
campagne sur l’activité physique des adolescents : « Faire
bouger les ados, c’est pas évident. Mais les encourager,
c’est important. » Pour cela, l’agence nationale de santé
publique a mis en ligne plusieurs outils sur son site
mangerbouger.fr.
 

Un test pour mesurer l’activité physique de son enfant ;
Des recommandations pour aider les ados à être actifs et réduire le temps qu’ils passent
devant les écrans ;
Un catalogue d’activités physiques ;
Des conseils pour l’activité physique des enfants en situation de handicap.

 
« Ce n’est pas facile mais ne vous découragez pas car c’est grâce à votre soutien que ça finira
par marcher !, encourage SpF. Que ce soit en les aidant à trouver les activités physiques qu’ils
aiment, en les inscrivant à un sport ou encore en leur proposant de bouger ensemble, vos
encouragements sont clefs pour qu’ils bougent plus au quotidien et gardent ces bonnes habitudes
à l’âge adulte. Ce n’est pas parce que c’est NON aujourd’hui que ce sera NON demain. »

 
Moins de 50 cas de Covid-19 la semaine dernière
 
La semaine dernière, l’incidence du Covid-19 s’élevait à 15 cas pour 100 000, soit 45 cas
confirmés pour tout le territoire en sept jours. « Cette situation s’observait dans tous les secteurs
de la Guyane. Les indicateurs hospitaliers traduisaient également cette situation avec une
nouvelle hospitalisation tous services confondus. Une personne a été admise en réanimation,
précise Santé publique France, dans son point épidémiologique publié hier. Trois semaines
après la rentrée scolaire, le taux de positivité était stable et à un niveau bas dans toutes les
tranches d’âge, y compris les moins de 20 ans où le taux de positivité était de 2 %. »

 

 
Vaccinations

https://www.mangerbouger.fr/encourager-les-ados-a-bouger-plus/
https://www.guyane.ars.sante.fr/media/100110/download?inline


♦ 120 vaccinations en 7 jours, du 22 au 28 septembre 2022
♦ 41,5 %des Guyanais de plus de 12 ans sont complètement vaccinés
 
Pour prendre rendez-vous en pharmacie, chez un médecin de ville ou
auprès d'un infirmier libéral : sante.fr

 
 

♦ 94 023 cas cumulés (+ 49 en 1 semaine) le 22 septembre 2022
♦ 4 patients (-3) en hospitalisation conventionnelle
♦ 1 patients (+1) en réanimation
♦ 410 décès (=) en milieu hospitalier

 
A nos frontières

 
♦ 81 106 cas (+ 7 en 1 semaine) et 1 385 décès (=) cumulés au 27 septembre
2022
♦ 1 (-2) patient hospitalisé et 0 (=) patient en soins intensifs

 
■L’Agence Régionale de Santé recrute un conseiller médical offre de
soins, poste de catégorie A rattaché à la direction de l’offre de soins. Le
poste est à pourvoir rapidement. Le profil recherché : médecin inspecteur
de santé publique, praticien hospitalier, praticien conseil, médecin
contractuel. L’offre peut être consultée sur la bourse de l’emploi public.
Les personnes intéressées peuvent transmettre jusqu’au 30 octobre les
éléments de candidature (CV + lettre de motivation) à ars-guyane-
ressources-humaines@ars.sante.fr.
 

■Le groupe Guyane Santé a publié une offre d’emploi de manipulateur en électroradiologie
médicale et deux postes d’infirmier anesthésiste. Renseignements : https://www.guyane-
sante.com/fr/nous-rejoindre
 
■ Médecins du Monde Guyane est à la recherche de bénévoles soignants. MdM travaille à
l'accès aux soins pour les personnes isolées et/ou en situation précaire, et organise des
consultations gratuites dans les quartiers informels et des maraudes d'informations et d'orientation
sur les communes de Cayenne, Remire-Montjoly et Matoury. Contact : Camille Chassouant,
superviseuse santé : 0694 25 25 72 ou camille.chassouant@medecinsdumonde.net.

 
Faites connaître vos offres d’emploi dans la Lettre pro en écrivant àpierre-
yves.carlier@ars.sante.fr

https://www.sante.fr/cf/centres-vaccination-covid/departement-973-guyane.html
https://place-emploi-public.gouv.fr/offre-emploi/conseiller-medical-offre-de-soins-hf-reference-2022-1015075/
mailto:ars-guyane-ressources-humaines@ars.sante.fr
https://www.guyane-sante.com/fr/nous-rejoindre
tel:0694252572
mailto:camille.chassouant@medecinsdumonde.net
mailto:pierre-yves.carlier@ars.sante.fr


 
Aujourd'hui
► Conférence sur le cancer du sein, à 18 heures, à la
maison des cultures et mémoires de Guyane, à Rémire-
Montjoly. Avec le Pr Eustase Janky, les Dr Michèle
Monlouis-Deva, Bertrand de Rochambeau, François
Coisine et Najeh Hcini. Suivie d’une soirée caritative au
Royal Amazonia (inscription : 0694 21 43 98, 0594 35 55
24 ou CD973@ligue-cancer.net).
 

► Commission de sélection des projets culture-santé 2022, à l’ARS.
 
► Les vendredis du Corevih sur le VIH, de 13h30 à 15h30. Contact et lien de connexion :
corevih@ch-cayenne.fr ou 0594 39 73 63.
 
► Matinée de sensibilisation à la prise en charge des enfants atteints de cancer, organisée par
Onco Guyane, à Rémire-Montjoly. Inscriptions : 0594 27 16 02 ou onco973@orange.fr.
 
► Exposition « Le corps du forçat - Hygiène et santé au bagne », dans les locaux de l’ARS (66,
rue des Flamboyants, à Cayenne). Les lundi, mardi et jeudi de 9h à 15h ; les mercredi et vendredi
de 9h à 12h. Jusqu’au 6 octobre.
 
Demain
► "Fo Zot Savé" : Le Pr Eustase Janky (CHU Guadeloupe), le Dr Bertrand de Rochambeau
(Syngof et CHC), Michèle-Sandra Monlouis-Deva (CRCDC), Raphaël Moutamalle (SFEDT) et
Chloé, une patiente, répondront aux questions de Fabien Sublet sur le cancer du sein, à 9 heures
sur Guyane la 1ère.
 
Dimanche
► Course de la diversité, de 7 heures à 12 heures, à Macouria. Animations, tests de condition
physique, information sur la santé... Programme et inscriptions : https://www.billetweb.fr/course-
de-la-diversite-guyane-macouria-2022 
 
Vendredi
► Plénière du Corevih, à 10 heures, au CGOSH (Cayenne), en présentiel et en distanciel.
https://meet.starleaf.com/4374493121/app Identifiant de la réunion : 437 449 3121

 
Faites connaître vos évènements dans l'agenda de la Lettre pro en écrivant à pierre-
yves.carlier@ars.sante.fr

tel:0694214398
tel:0594355524
mailto:CD973@ligue-cancer.net
mailto:corevih@ch-cayenne.fr
tel:0594397363
tel:0594271602
mailto:onco973@orange.fr
https://www.billetweb.fr/course-de-la-diversite-guyane-macouria-2022
https://meet.starleaf.com/4374493121/app
mailto:pierre-yves.carlier@ars.sante.fr


En savoir plus

 
Consultez tous les numéros de Covid-19 - La lettre Pro
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